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d'onde 2686, 2638, 2594, 2555, 2521, 2490, 2460, 2442, 2428,
2424 A. En dessous de 2424 A, le spectre de l'oxygene presente
une absorption continue et croissante.

La question se pose de savoir si l'absorption dans la limite de

l'absorption continue est due uniquement ä l'oxygene. La re-

ponse semble etre negative L Ici encore, on trouve des bandes,
surtout dans mes observation faites au Jungfraujoch2,
bandes parmi lesquelles Celles de 2310, 2325, 2354 A semblent

pouvoir etre attributes au corps N02. Ce serait lä une consta-
tation interessante au point de vue bioclimatique. L'explication
de l'odeur chimique souvent forte, observee au Jungfraujoch 3,

par le peroxyde d'azote serait plus plausible que celle par
l'ozone. Comme le peroxyde d'azote presente aussi des bandes

d'absorption dans les longues ondes de l'ultraviolet, il n'est pas
exclu qu'on puisse les observer aussi lorsque le Soleil est bas.

Les recherches dans ce domaine sont continuees.

J. M. Schneider (Altstätten). — Variations de matiere et

zones de temperatures dans les taches du Soleil

Plusieurs fois, j'ai ete frappe par le fait que l'interieur des

taches solaires presente des variations de coloration dont je n'ai
trouve mention nulle part. Le refracteur utilise avait un objectif
de 15 cm, apochromat, qui donne une tres bonne dispersion.
J'ai utilise un prisme de Colzi qui represente les couleurs d'une
fagon tres naturelle et qui est d'une tres grande sensibilite.

La penombre est souvent d'un gris clair pur mais quelquefois,
eile peut etre plus ou moins jaune-citron, quelquefois eile est
de nuance brunätre et quelquefois, mais tres rarement, eile est

bleuätre ou rougeätre. Lorsque plusieurs taches sont visibles
simultanement, leurs penombres montrent quelquefois des

colorations differentes. Les noyaux sont en general tres fonces

ou noirs.
Le 17 avril 1934, un noyau d'une tache ordinaire de grandeur

1 Götz und Maier-Leibnitz, Zeitschr. /. Geoph., v. 9, p. 253,1933.
2 Chalonge, Götz und Vassy, Die Naturw., v. 22, p. 297, 1934.
3 Götz, Schweiz. Med. Wochenschr., v. 63, p. 818, 1933.
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moyenne presentait au sud et ä l'ouest un bord tres etroit,
colore en jaune a orange. Le 24 avril ce noyau etait encore pared,
le bord etant peut-etre plus nettement orange. Le 27 avril,
bord orange tres fm d'un noyau; penombre brun-jaune; bord
du Soleil blanc pur.

Dans les annees anterieures, ces bords oranges de noyaux de

taches se sont presentes beaucoup plus nettement. Le bord

orange etait d'une coloration beaucoup plus intense, beaucoup
plus large et encadrait souvent aussi certaines parties du noyau,
ce qui presentait un aspect magniflque. 11 faudrait voir si,

actuellement, une nouvelle periode de coloration orangee plus
intense entourant les masses nucleaires a commence.

Les temperatures du noyau et de la penombre ne sont pas
les memes; et l'on peut supposer que la zone orangee constitue
encore une zone de temperature determinee intermediaire entre
les deux autres. On pourrait voir la cause de la formation de

cette zone dans une eruption occasionnelle de masses gazeuses
venant des profondeurs ou dans une composition particuliere,
se reproduisant periodiquement, des gaz penetrant dans les

tourbillons des taches.

P. Gruner (Berne). — Un nouveau photometre pour Vetude

des colorations du ciel.

On ne saurait se passer de mesures photometriques dans

certains domaines delimites de couleurs si l'on veut faire une
etude exacte des colorations crepusculaires. Les methodes

photometriques employees jusqu'ä present n'ont pas donne de

resultats suffisants ä cause de l'intensite extremement faible
des phenomenes observes. L'auteur a essaye d'employer des

cellules photoelectriques. II s'agissait de mesurer le rayonnement
d'une region limitee du ciel, et ceci exclusivement dans le

domaine de la lumiere visible, avec elimination complete de

l'ultra-violet et de l'infra-rouge. Les photometres electriques
construits jusqu'ä present etaient par consequent inutilisables.
II a fallu trouver un nouveau dispositif pour la construction
d'un instrument peu encombrant, facile ä transporter et suffi-
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